
On avait déjà repéré l’éclosion printanière de ces dernières semaines, même sous la
pluie.

 Et voilà que le ciel devient bleu avec l’approche de l’été.

Les fleurs continuent leurs salutations au soleil.



Avec le soleil, les fruits pointent le bout du nez.

On avait déjà commencé la cueillette des rhubarbes… elles ont déjà repoussé  et on
continue !



Les myrtilles sont encore vertes, il faut attendre encore un peu.

… mais les framboises et cassis nous ont donné le top-départ pour la cueillette !

alors on cueille …



… alors on goûte …

Les cagettes sont colorées: il y a du vert, du rose, du violet foncé …



Et nous, on est fiers, et on sourit !

Eh oui, on a été capables de ramasser tout ça  ce matin !

… et puis on trie.



… les fruits dans une assiette, et les feuilles dans une autre …

Il faut être patient, alors on prend le temps.



Et on a rajouté des feuilles de menthe avec le cassis dans la bassine à confiture.

Les saveurs du potager !

Maëva nous aide bien. Elle est en stage avec nous.



Au printemps, les oiseaux font leurs nids … comme cette cigogne de la volerie du
domaine.

c’est poétique !

C’est l’effort le plus superbe,
C’est le travail le plus beau,

De faire tordre un brin d’herbe
Au bec d’un petit oiseau.

(À découvrir sur le site
https://www.poesie-francaise.fr/victor-hugo/poeme-le-nid.php)

On a l’habitude de voir les hirondelles voler en rase-motte sur les pelouses du
Toutounier.

https://www.poesie-francaise.fr/victor-hugo/poeme-le-nid.php


Ces petites hirondelles de quelques grammes vont bientôt sortir du nid pour
apprendre à voler avec leurs parents, avant leur grand voyage jusqu’en Afrique à

l’automne.

Les parents surveillent et font beaucoup d’aller-retours pour nourrir leurs petits.

On les voit faire de très près.

Quand elles volent dans l’étroit couloir du chenil, on doit parfois baisser la tête pour
les laisser passer !



Cette petite mésange charbonnière vient tout juste de sortir du nid, elle ne maîtrise
pas encore le vol. Il appelle ses parents. On les entends juste au dessus. Ils s’en

occupent, alors on la laisse tranquille.

Sous cet arbre, c’est une autre mésange, une petite mésange bleue qui apprend à
voler. Elle semble un peu perdue.

C’est beau, c’est mignon, c’est apaisant … mais pour nous, c’est aussi une activité
scientifique.



On l’a déjà expliqué la dernière fois, mais on note toutes nos observations pour que
les scientifiques étudient les populations de la faune (les animaux) sauvages de

notre région. On leur transmet tout ce qu’on arrive à noter, comme ces
observations de mésanges et d’hirondelles.

Ou comme ce lézard des murailles, qui habite sur le mur du Toutounier, venu se
réchauffer sur une plaque de tôle. Il vient souvent nous rendre visite, on le connait

bien. Alors on l’a appelé Riton .



ou cette salamandre tâchetée, rencontrée lors d’une promenade de chiens.

ou cette petite couleuvre helvétique toute jeune, une juvénile, croisée sur un
chemin,

ou encore cette grande couleuvre adulte, qu’on a réussi à voir, nageant dans les
douves du château.

… quand on prend l’habitude d’observer, on découvre plein de choses fantastiques,



juste à côté de nous !

Au printemps, les oiseaux de la volerie aussi ont fait des petits, comme les oiseaux
sauvages.

Les cigogneaux sont placés sous une lampe chauffante.



Les petits faucons vont bientôt apprendre à voler aussi.

Et ce n’est pas le printemps que pour les oiseaux … les suricates sont contents de
retrouver le soleil printanier.



Ils s’occupent aussi de leurs bébés.

Euh … tu es tout petit toi, le ouistiti pygmée… tu es même le plus petit de tous les
primates. Mais tu n’est pas un bébé, tu es un adulte ! Tu es mignon quand-même.



On est plus habitués à voir les bébés chiens.

Les petits ne font pas encore de promenade. On les fait jouer dans un parc en
herbe.



Ils nous sautent dessus et mordent nos lacets !



Ce sont les jeunes mamans qu’on promène, parce qu’elles ont quand-même besoin
de sortir…



… et de se reposer



car leurs petits ne sont pas de tout repos … n’est-ce pas Nathalie ?

On a bien préparé les chiens pour le spectacle et les courses … ils sont en pleine
forme pour être présentés au public !



Et c’est nous qui les amenons sur l’esplanade pour le spectacle !



On passe par la forêt pour arriver devant le public.

Et quand c’est notre chouchou qui gagne la course, on est très content !



Après le spectacle, on ramène les toutous au chenil.

C’est une belle responsabilité qui nous est confiée.



L’approche de l’été, c’est aussi l’arrivée de nombreux visiteurs, et il faut que tout le
domaine de la Bourbansais soit beau, et chaque détail compte. On a l’habitude

d’aider les jardinier, les soigneurs animaliers … mais parfois aussi on donne un coup
de main à Benoit et Tony, les responsables du service technique.



On a chargé le matériel de peinture qu’ils nous ont donné dans notre chariot …

 

De vrais artistes !



Tout le monde est impressionné !

C’est plus accueillant quand c’est propre. Ça change tout !



On ne pense pas à le dire à chaque fois, tellement c’est évident pour nous, mais les
salariés de la Bourbansais viennent souvent manger avec nous.

Par exemple, aujourd’hui, Hyléna et Ronan, qu’on connait bien, sont venus avec
Marion, qui vient d’arriver à la Bourbansais pour travailler à la volerie avec eux cet

été.

Cassandra et Arwen, qui travaillent au chenil se sont aussi jointes à notre table …
c’est d’une évidence …



Et là, c’est Amélia, guide-conférencière, qui nous a invités pour une visite guidée du
château. On s’échange les invitations et les services.

Les cueillettes, les confitures, la peinture

… Un oiseau qui fait son nid au printemps …



Voilà le but du ciel bleu !


